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Politique, 

ABONN EMENTS 

PAYABLE? D'AVANCE 

Quatre francs par an 

ÉTRANGER^* port en sue 

LA GUERRE BALKANIQUE 

LA FIS OU STATU QUO EN OINT 
Servia est pris, et les Grecs, retrou-

vant la valeur longtemps éclipsée des 

Dix Mille, sont à trois marches de Sa-

lonique. Les Monténégrins enserrent 

Scutari. Uskub, sous la pression de 

la triple armée serbe, s'est rendue 

sans combat cependant que des par-

tisans alliés occupent la voie ferrée 

entre Sérès et Andrinople, transfor-

mant ainsi en un vaste champ clos les 

tristes plaines de Dimotika et de Lule 

Bourgas, où, demain, les destinées de 

la Turquie d'Europe irrémédiablement 

se joueront. 
On pouvait prévoir tout cela, mal-

gré l'optimisme des chancelleries et de 

l'opinion, surtout en France, où beau-

coup de nos compatriotes ont de 

bonnes raisons d'être Turcophiles. 

N'avons-nous pas plusieurs milliards 

engagés en Turquie ? Comme jadis 

François 1** et Louis XIV, nos finan-

ciers modernes « protègent » le Turc 

— à leur manière s'entend : on le vit 

bien le jour où la première victoire 

bulgare fit monter l'ottoman de trois 

points en Bourse de Paris ! 
« 

* * 

Malheureusement, l'histoire a fait 

depuis du chemin, et les yeux les plus 

prévenus s'ouvrent à la réalité des 

faits. 
Personne ne doute plus que, sous 

la rafale des obus de leurs canons 

français et sous la ruée de leurs baïon-

nettes, les Bulgares bousculent demain 

la troupe mal armée, mal organisée, 

et si mal commandée, rassemblée 

comme pour quelque holocauste ex-

piatoire, sur la route qui ramène l'Eu-

rope vers la ville de Gonstantinople. 

« Lorsque nos chiens auront quitté 

Stamboul, disait la chanson turque, 

les chiens de chrétiens y reviendront. > 

Elle est à la veille de se réaliser, 

l'antique prophétie, et seul un miracle 

peut encore sauver de l'assaut et du 

pillage la capitale des fidèles disci-

ples de Mahomet. Peut être se pro-

duira-t-il demain, et le salut qu'ils 

attendaient des bêtes, leur viendra-t-il 

de l'apathie, de la méfiance et de la 

mauvaise foi des diplomates euro-

péens I 

» * 

C'est, en effet, un spectacle admi-

rable que celui auquel nous convient 

en ce moment les chancelleries et la 

haute finance internationales. Comme 

si déjà la décadence était à nos portes, 

gravement les augures délibèrent alors 

que Rome est en feu. Seul, notre pré-

sident du Conseil semble prendre 

conscience du danger, si le mot qu'on 

lui prêtait l'autre jour est exact : 

t II y a cinquante chances pour cent 

— et pas plus — pour qu'une confla-

gration générale soit évitée ! » Mais 

alors, que fait-on pour limiter le 

danger? Pourquoi ne prévient on pas 

l'opinion française, si calme et si maî-

tresse d'elle-même aux heures graves, 

que l'une d'elle va bientôt sonner ? Ce 

sorait nier l'évidence que ne pas re-

connaître l'imminence du péril. A 

l'heure actuelle, la moitié de l'armée 

autrichienne est déjà mobilisée, et 

demain l'opinion européenne stupé-

faite apprendra, ou que le Sandjah de 

de Novi Bazar est envahi par elle, ou 

que la Roumanie, marchant aux ordres, 

a rompu la neutralité. 
n 

'* *, 

Telle est, en effet, la conclusion lo-

gique, inévitable, que l'on peut dès 

à présent tirer des redoutables pré-

misses posées par les événements. 

L'intérêt de l'Autriche, et indirecte-

mejit aussi celui de l'Allemagne, est 

de maintenir libre à tout prix la gran-

de route commerciale des Germains, 

passant par Vienne et Salonique pour 

s'enfoncer vers l'Asie. 
Deux puissances ont des intérêts 

contraires : l'Angleterre et la Russie, 

mais toutes deux sont incapables ac-

(
 tuellement de s'opposerà Tintervention 

isolée de l'Autriche. La Grande-Bre-

tagne doit serrer autour de ses côtes 

la ceinture de fer de ses navires, qu'elle 

vient d'achever de retirer de la Médi-

terranée, et la Russie, par suite de 

l'état de ses finances et de son armée, 

ne peut, si elle est seule, interdire la 

main mise de l'Autriche sur une par-

tie de la Macédoine. Le coup du Sand-

jak, comme celui d'Agadir, vient à 

son heure, et des renseignements de 

source sûre nous le montrent inévi-

table. Que va faire l'Europe, ou plus 

exactement que peut-elle faire encore ? 

Une seule voie reste ouverte aux 

chancelleries européennes, si elles ont 

encore une ombre de conscience et 

de raison : c'est de rejeter définitive-

ment le principe dérisoire du statu 

quo et de prendre comme base de 

leurs discussions immédiates la revi-

sion de la carte des Balkans. Le par-

tage des dépouilles du vaincu de 

demain apparaît comme une chose 

abominable. Mais le mal est déjà fait : 

il s'agit d'éviter une catastrophe plus 

redoutable, que semblent d'ailleurs 

escompter les Turcr, qui reculent, 

presque sans combattre, devant des 

Serbes et les Grecs, comme s'ils vou-

laient précipiter l'intervention de l'Au-

triche. Et c'est an ce moment que le 

désintéressement, la claire raison, 

l'humanité comme aussi le courage 

et le sang-froid, ces dons naturels de 

notre race, doivent résolument s'af-

firmer. 
Laissant de côté Serbes, Bulgares, 

Grecs et Turcs, et sans nous soucier 

d'essayer de convaincre la Russie ni 

l'Autriche, notre devoir impérieux est 

de causer uniquement à Londres et à 

Berlin. 
Notre intention doit apparaître pu-

bliquement, bien nette, de ne pas in-

tervenir pendant la période aigùe du 

conflit, à condition que chacun accepte 

notre arbitrage loyal au moment du 

règlement des comptes. Nous ne ré-

clamons rien que quelques avantages 

financiers ou moraux, mais nous pou. 

vons exiger que les intérêts engagés 

dans la négociation finale soient exa-

minés en toute équité. 
Si l'Allemagne et l'Autriche con-

servent par Salonique uns porte ou-

verte sur l'Orient, la Russie et l'An-

gleterre doivent avoir le libre passage 

des Dardanelles. Les Etats balkani-

ques ne peuvent pas avoir retiré les 

marrons du feu sans prétendre au 

droit d'en croquer quelques-uns ; ils 

exigeront des compensations territo-

riales et, sans doute, le contrôle des 

réformes sur ce qui restera dès pro-

vinces turques en Europe : il faut le 

leur accorder. 

C'est l'intérêt moral de la France 

de s'entremettre ainsi en médiatrice | 

désintéressée et absolument neutre. 

S'enfermer plus longtemps dans uue 

politique indécise, favorable au fond 

à la Turquie, serait pour elle et un 

anachronisme et une anomalie politi-

que. Les nationalités des Balkans ne 

sont-elles pas les filles de la Révolu-

tion française ? Les germes d'indé-

pendance qui mûrissent là-bas depuis 

plus d'un siècle n'y ont-ils pas été se-

més par nos idées et nos doctrines ? 

Enfin il est permis de se demander 

si un règlement définitif et rationnel 

de la question d'Orient — dût il aller 

jusqu'au démembrement de laTurquie 

d'Europe, et au renvoi des Turcs en 

Asie Mineure — n'est pas fait pour 

affermir en fin de compte la paix eu-

ropéenne. Sai'.s doute peut-il provo-

quer des difficultés passagères : mais 

celles-ci seront conjurées si les diri-

geants des puissances neutres — en 

l'espèce la France et l'Allemagne — 

déploient assez d'énergie et de bonne 

volonté d'entente. Et ce ne serait pas 

le résultat le moins heureux de cette 

crise, si les deux grandes nations de 

l'Europe Occidentale, rapprochées par 

un intérêt commun, mettaient fin à 

leur rivalité traditionnelle pour régler 

à l'amiable une cause séculaire de 

conflits européens. 

RAOUL ANGLES. 

Chronique Electorale 

Les électeurs du canton de Siste-

ron étaient convoqués dimanche pour 

procéder à l'élection d'un conseiller 

d'arrondissement, mais malgré la dé-

bauche de programmes et l'ensemen-

sement de bulletins de vote, il y a eu 

de nombreuses abstentions et par con-

séquent il en est résulté un ballotage 

Malgré ces défections les candidats 

les plus favorisés au 1° tour restent 

en présence et sollicitent de nouveau 

les suffrages des électeurs. 

Voici les résultats du scrutin de 

dimanche dernier : 

Inscrits, 1.879 ; votants, 695 ; suf-

frages exprimés, 678 Ont obtenu ; 

ANNONCES 
Judiciaires (la ligne) 0,80 
Commerciales (la ligne) .0.15 
Réclames (la ligne) ,0,30 

Pour les grandes annonces et les an-

nonces répétées on traite de gré à gré. 

M . Clément Apollinaire, radical-socia-

te, 241 voix ; Louis Fidèle, radical-

socialiste, 168 voix : Reynaud Louis, 

radical-socialiste, 143 voix ; Ferrand 

Auguste, radical, 68 ; Morard Pierre 

dit Pierrasse, candidat fantaisiste, 58. 

Il y a ballottage. 
* 

« # 

Au lendemain de l'élection, M. 

Louis Reynaud, propriétaire agricul-

teur à Sisteron a adressé aux électeurs 

l'énergique appel suivant : 

Mes chers concitoyens, 

Je remercie bien sincèrement tous 

les électeurs qui n'ont pas hésité à 

faire triompher sur mon nom la can-

didature dévouée aux intérêts géné-

raux du Canton de Sisteron. 

Je ne me retire pas de la lutte. Je 

reste sur les rangs et sollicite de nou-

veau vos suffrages pour dimanche 

prochain. 

Je ne reviendrais pas sur mon pro-

gramme que vous connaisse! déjà. 

Vous savez qui je suis. Libre et in-

dépendant, je n'appartiens à aucune 

secte, à aucune coterie, mon parti,"est 

le parti de justice, d'ordre et d'écono-

mie, et si vous me faites l'honneur 

de m'envoyer siéger au Conseil d'Ar-

rondissement je saurai y défendre avec 

énergie la cause des humbles et des 

opprimés. 

Compatriotes, 

Confiant dans votre bon choix, je 

vous donne rendez-vous au dimanche 

3 novembre et vous demande encore 

un effort pour faire sortir mon nom 

de l'urne dans une éclatante mojorité. 

Serrez les rangs et la victoire est 

à nous. 

Pas d'abstentions, allez tous aux 

urnes aux cris de vive la République 

Démocratique et Sociale. Vive le Can-

ton de Sisteron ! 

Louis REYNAUD, 

Prop.-Agriculteur à Sisteron. 

M. Clément, ancien maire de Mison 

adresse aux électeurs, ,les remercie-

ments suivants : 

« Par 241 voix me donnant une im-

portante majorité, vous avez consa-

cré ma candidature républicaine ra-

dicale-socialiste et socialiste. Je vous 

en remercie vivement ; mon devoir 

est par cela même tout tracé. Je n'y 

faillirai pas et mettant au service de 

votre cause, mon dévouement depuis 

longtemps éprouvé, ma connaissance 

des affaires, la loyauté de mes prin-

cipes, je tiendrai au second tour de 

scrutin, haut et ferme, le drapeau de 

la République radicale-socialiste et 

socialiste, que vous m'avez fait l'hon-

neur de me confier. Vive le canton 

de Sisteron ! Vive la République. » 

A. CLÉMENT. 

Et maintenant la parole appartient 

aux électeurs. 

© VILLE DE SISTERON



Le Canal de Ventavon 

L'historique du Canal 

En 1881, le Parlement votait une 

loi déclarant d'utilité publique le canal 

de Ventavon destiné à irriguer sur 

une longueur de 44 kilomètres de 

vastes plateaux hauts et bas-alpins, et 

allouait une subvention de 1 733.000 

francs pour la construction delà bran 

che-mère. 

Cette somme fut insuffisante pour 

la dite construction et la branche-mère 

put être construite sur 13 kilomètres 

au lieu de 44. Depuis lors les choses 

sont demeurées en l'Etat. 

Cependant en 1907, la question de 

l'achèvement du canal de Ventavon 

fut réveillées par M.Joly, député de 

Sisteron, qui, en 19G8, las de ne pas 

trouver auprès de l'administration 

supérieure le bon vouloir nécessaire 

interpellait le ministre de l'Agricul-

ture, M. Ruau promit mais... ne put 

tenir. 

Le député de Sisteron multiplia ses 

démarches et interventions dont le 

Petit Provençal a maintes fois rendu 

compte et de promisses en promesses 

l 'administration aboutissait l'an der-

nier, pour la reprise et l 'achèvement 

des travaux laissés inachevés depuis 

plus de 30 ans à une « proposition » 

qui fut soumise à l'Association syndi-

cale du canal de Ventavon. Celle-ci 

ne put accepter cette proposition sans 

formuler d'importantes réserves et 

demander l'examen de divers vœux. 

La Réunion des Syndicataires 

Dimanche, l'Association syndica-

le était de nouveau convoquée en 

assemblée générale par l'administra-

tion pour se prononcer sur une nou-

velle proposition, dont elle avait été 

saisie. .. .. ,i. 

Plus de quatre cents (404 exacte-

ment) syndicataires avaient répondu à 

la convocation. M. André, maire et 

conseiller général de Ventavon, pré-

sidait, assisté de MM. Gasquet, maire 

et conseiller général de Sisteron, et 

Pelloux, maire du Monetier-Allemon; 

M. Clément du Poët remplissait les 

fonctions de secrétaire. M. Wilhelm, 

ingénieur en chef des ponts et chaus-

sées, auteur de nombreuses études et 

de travaux importants sur le projet en 

question, représentait à l 'assemblée M. 

le ministre de l'Agriculture. 

Les Bases 

Les nouvelles bases d'entente sou-

mise? par l'administration aux syn-

dicataires stipulaient notamment : 

A. — L'Etat exécutera à ses frais la bran-

che mère, les rigoles secondaires, les rigoles 

de distribution et les stations de pompage, 

c'est-à-dire tous les travaux destinés à ame-

ner l'eau aux propriétés. Seront à la charge 

exclusive des usagers : leur prise d'eau dans 

les rigoles, les canaux de ve rsure et de co-

lature et tous autres travaux de distribution 

intérieure n'intéressant que leurs propriétés. 

B. — Le canal principal déjà exécuté et le 

canal principal au de'à sur Beynon seront en-

tretenus par l'Etat qui assurera également le 

, service des pompages. 

C. — Le canal principal à construire, ainsi 

que le tronçon du canal construit par l'Etat, 

seront sa propriété. Par voie de conséquence, 

l'Etat aura seul le droit de disposer des forces 

motrices qui pourront être aménagées <ur les 

canaux lui appartenant. 

D. — Aux lieu et rlace de l'Association 

syndicale actuelle, dont lu dissolution résul-

tera de la loi à intervenir, des Associations 

syndicales partielles devront seconstituer pour 

prendre en charge les frais d'entretien et 

et d'exploitation du réseau des rigoles secon-

daires et de distribution, èt assurer la distri-

bution de l'eau. 

E. — Les Associations syndicales précitées, 

en plus des charges qui leur incomberont pour 

l'entretien et l'exp'oitaiion des rigoles et la 

distaibulion de l'eau, paieront annuellement à 

l'Etat une redevance calculée à raison de. 25 

francs par litre-seconde pris aux canaux prin-

cipaux ou au canal industriel. 

F — Le volume d'eau correspondant à 

l'engagement souscrit sera livré en tète de la 

propriété. Chaque propriétaire souscripteur 

aura le dmit d'employer l'eau sur toute autre 

parcelle que celle figurant à l'acte d'engage-

ment, mais les parcelles désignées à ces dits 

actes répondront seules de la souscription et 

le droit d'arrosage les suivra en quelques 

mains qu'elles passent. L'Etat ne sera tenu 

d'exécuter que les rigoles amenant l'eau aux 

parcelles engagées, tous les autres travaux 

nécessaires pour l'usage de la faculté ci-dessus 

accordée seront à la charge du souscripteur. 

M. Joly, au nom de la Commission 

syndicale, pria M. Wilhelm d'apporter 

des précisions sur des points suscep-

tibles de prêter à équivoque. La ré-

ponse donnant satisfaction aux inté-

ressés," l'ordre du jour suivant fut 

adopté â l'unanimité : 

L'assemblée générale des syndicataires du 

canal de Ventavon, réunie pour se prononcer 

sur les propositions contenues dans la notice 

sur le projet d'achèvement du canal. 

Après avoir entendu les déclarations et ren-

seignements complémentaires fournis par M. 

Wilhelm, ingén ; eur en chef des ponts et chaus-

sées, délégué par M. le ministre de l'Agricul-

ture, et desquels il résulte : 

1° Que le tronçon de canal actuellement 

I construit ne deviendra la propriété exclusive 

de l'Etat qu'après le vote d'une loi à interve-

nir dont il est parlé dans l'acte d'engagement 

joint à la notice et à laquelle est subordonné 

le dit engagement. 

2° Que la quantité d'eau nécessaire pour 

donner satisfaction à toutes les souscriptions 

définitives qui seront recueillies jusqu'au l'r 

janvier 1913, sera celle que l'Etat adoptera, 

I augmentée de 30 % comme minimum de vo-

| lume à contenir par les travaux à exécuter 

jj aussi bien pour les souscripteurs au delà de jj 
jj Beynon que pour celles en deçà, ceci en vue 

j de donner satisfaction aux souscriptions sus-

I ceptibles de venir s'ajouter ultérieurement 

[ aux premières ; 

3° Que la redevance de 25 fr. due à l'Etat 

par les syndicataires sera payée exclusive-

ment sur les hectares soumis à l'arrosage, 

prend acte des dits engagements et déclara-

tions, donne sans réserves son approbation 

aux nouvelles propositions formulées par l'ad-

ministration dans la notice sur le projet d'achè-

vement du canal de Ventavon et formule le 

vœu que le projet de loi à déposer par M. le 

» ministre de l'Agriculture le soit dans le plus 

bref délai possible. 

Les conclusions 

Après ce vote, M. Joly ajoutait : 

« On peu aujourd'hui considérer la 

question du canal de Ventavon comme 

entrée dans une nouvelle phase. Elle 

revit et la réalisation du projet depuis 

si longtemps espéré par nos vaillantes 

populations est désormais certaine. 

Plus de 3.000 hectares, aujourd'hui 

en friches pour la plupart, vont pou-

voir recevoir l'arrosage vivifiant. C'est 

pour le développement économique 

de toute une région, pour sa pros-

périté agricole et commerciale, pour 

sa repopulation même, un vote capi-

tal que vous venez d'émettre et dont 

les effets vont être considérables. 

L'accord définitif avec l'administra-

tion supérieure sur des bases accep-

tées par vous, va permettre à M. le 

ministre de l'Agriculture d'élaborer 

le projet de loi nécessaire au vote des 

crédits pour l'achèvement du canal et 

vous pouvez êtr? assuré que je ferai 

tous mes efforts, avec le concours 

de vos représentants au Parlement, 

j'en suis certain, pour que ce projet 

soit vité le plus rapidement possible. » 

Une ovation a été faite au député 

de Sisteron et pour témoigner leur 

gratitude, les syndicataire lui votent 

avant de se séparer un dernier ordre 

du jour. 

Pour les populations des Hautes 

et Basses-Alpes intéressées à la réa-

lisation du canal de Ventavon, nous 

sommes heureux de constater le ré-

. sul'at acquis et nous espérons que 

bientôt nous aurons la joie de voir 

couler l'eau dans le canal de Ventavon. 

4près la Panique 

1 Pour réparer les pertes causées par l'effon-

drement des cours de bourse, c'est encore 

l'assurance sur la via qui constitue le meilleur 

moyen. Les uns en assurant un capital en 

cas de décès remplaceront ainsi les sommes 

perdues, les autres au moyen d'un placement 

viager combleront le déficit fait dans leurs 

revenus. 

Pour toutes ces opérations la Compagnie 

d'Assurances Générales sur la Vie. rue 

de Richelieu, à Paris, est indiquée en pre-

mière ligne. Entreprise privée assujettie au 

contrôle de l'Etat, cette Société bientôt cente-

naire offre la garantie d'un capital de plus 

de 940 million entièrement réalisé et constitué 

en valeurs de tout repos ou immeubles de 

rapport. Elle adresse gratuitement, sur de-

mande, les notices et tarifs concernant toutes 

ses opérations. 
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Chronique Locale 

SISTERON 

Congés de la Toussaint. — 

A l'occasion de la Toussaint, les éta-

blissements d'enseignement secon-

daire et primaire ont congé du 

jeudi 31 octobre au dimanche 3 no-

vembre inclusivement. 

Le samedi 2 novembre devient iour 

de congé par application de la loi du 

29 décembre 1906. 

Les grands travaux de Sis-

teron. — Les grands travaux mu-

nicipaux dont il est parlé depuis si 

longtemps semblent depuis quelques 

jours vouloir rentrer dans une voie 

d'activité nouvelle. On sait que dans 

le programme municipal figurent deux 

questions intéressant au plus haut 

point l'hygièrie, la propreté et l'avenir 

de Sisteron, ce sont les adductions 

d'eaux et l'Energie électrique du litto-

ral méditerranéen. 

Pour l'adduction des eaux, dans le 

terrain en contre- bas entre le pont de 

Buëch et le viaduc du chamin de, fer, 

depuis une quinzaine de jours de3 pui-

satiers ont ouvert une excavation qui 

atteindra une profondeur de 6 à 7 mè-

tres, et qui en atteint aujourd'hui 4. A 

cette profondeur l'eaufiltre déjà en telle 

abondance qu'une forte machine, mue 

par de bras vigoureux, peut à peine suf-

fir à l'étanchement du puits tant il 

y en a, et, si l'analyse de l'eau 

qui se fera plus tard donne de bons 

résultats, ce que nous espérons, 

cette question aura fait un grand 

pas et son exécution suivra immédia-

tement. 

A l'adduction des eaux se rattache 

la solution de l'éclairage électrique, 

car elle donnera la force nécessaire 

pour monter l'eau dans un réservoir 

qui sera édifié au Collet. A la suite 

du nouveau traité qui vient d'être con-

clu entre la ville et la grande Energie, 

un agent de la compagnie est venu 

cette semaine examiner et choisir 

l'emplacement des nouvelles lampes 

de 32 bougies, au nombre de 90, 

qui s'ajouteront à celles déjà exis-

tantes, et seront réparties dans 

les andrones et ruelles obscures ainsi 

que dans les water-closet et là où 

elles sont nécessaires. 

Si aucun obstacle ne surgit et que 

nos dirigeants tiennent la main à ces 

travaux importants leur exécution ne 

saurait trop tarder. 

Déjà on parle ouvertement dans le 

public de l'installation d'une grande 

fabrique de papiers qui viendrait pren-

dre le lieu et place de l'ancienne usine 

de bicyclettes Honnorat, devenue va-

cante par suite du départ de ce dernier. 

Il est presque du d avoir des auto-

rités locales et du propriétaire de 

l'emplacement de facil'ter dans la me-

sure du possible l'installation de cette 

fabrique qui, non seulement occupe-

ra un personnel ouvrier assez nom-

breux, mais qui trouvera à Sisteron 

d'abord la force motrice et dans 

les environs les matières premières 

nécessaires à sa fabrication, telles que 

le bois et les chiffons et produira 

aussi un grand mouvement de trans-

ports . 

Souhaitons donc sa rapide installa-

tion et que son exemple soit suivi par 

d'autres industries. 

Collège de Sisteron. — Nous 

apprenons avec plaisir que le jeune 

Bécarud Albert, élève de notre Collè-

ge, vient d'être reçu définitivement 

aux épreuve3 du Baccalauréat, Scien-

ces-Langues vivantes (lepartie) devant 

la Faculté des Sciences de Marseille. 

Ce succès qui s'ajoute à ceux qui 

ont été obtenus déjà l'an dernier au 

Baccalauréat, à l'Ecole Normale et à 

l'eXamen des Bourses fait le plus grand 

honneur à notre établissement d'en-

seignement secondaire. 

Le Collège de Sisteron compte ac-

tuellement près de 100 élèves. La 

prospérité du Collège ne peut que 

s'accroître de jour en jour, grâce à la 

discipline bienveillante mais ferme, à 

l'éducation soignée et aux solides 

études qui sont l'objet du constant 

souci d'un personnel consciencieux et 

j dévoué. 

La Toussaint. — C'était hier la 

fête de la Toussaint, c'est aujourd'hui 

la fête des morts et qu'a lieu l 'innuèl 

pèlerinage à la tombe de ceux qui 

nous furent chers. 

Ce triste anniversaire arrive au 

moment où la nature prend le deuil ; 

les arbres jonchent le sol de leurs 

feuille jaunies et le soleil nous menace 

de se voiler d'épais nuages. 

C'est le jour du recueillement où la 

pensée se dirige par de là des tom-

beaux, vers l'inconnu ; c'est encore le 

jour des sereines et consolantes pen-

sées, mais aussi des mornes déses-

poirs et cruels souvenirs. 

Pendant la semaine la toilette des 

tombes a été faite avec un soin tout 

particulier par des mains empressées, 

chacun selon ses moyens, donnant, à 

ses morts chéris une marque de ten-
1 dresse, la dernière qu'on puisse leur 

faire. Les visites ont été nombreuses 

et suivies et sur chaque tombe plus 

d'une larme s'est mêlée au bouquet 

de fleurs déposé. Rien n'émotionne 

aussi vivement que ce spectacle tou-

chant et ne fait naître de plus cruelles, 

mais aussi déplus consolantes pensées. 

Foire. — Lundi prochain sera 

jour de foire à Sisteron. 

Cinéma-Casino. — A cause des 

fêtes de la Toussaint, l'excellent ci-

néma •' Le Rêve" donnera demain 

au soir au Casino une belle représen-

tation avec un programme varié. 

Musique. — Nous croyons pou-

voir annoncer aux jeunes enfants dé-

sireux d'apprendre la musique que 

les cours de solfège et de clarinettes 

auront lieu immédiatement après les 

fêtes de la Toussaint. 

On demande bonnes femmes, 

travail assuré. S'adresser chez MM. 

FERRA.ND et SA.GNAIL, chiffons, 

rue Saunerie. 

P.L.M.— Fête de la Toussaint. 

— A l'occasion de la Fête de la Tous-

saint, les coupons de retour des billets 

d'aller et retour délivrés à partir du 

24 octobre 1912, seront valables jus-

qu'aux derniers trains de la journée du 
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povembre, étant entendu que les 

billets qui jauront normalement une 

talidité plus longue conserveront cette 

Llidïté. »i 
'La même mesure s'étend aux billets 

d'aller etf retour collectifs délivrés 

JllX
 familles >d'au moins quatre per-

sonnes. 

Agenda™ P.-L.-M. 1913. — 

Nous apprenons que l'Agenda P-L-M 
1913, actuellement sous presse, va 

paraître incessamment. A côté d'arti-
,]es d'un haut intérêt sur le grand 
tourisme, d'admirables descriptions 

!plus belles régions de la France, 
„c nouvelles signées par les maîtres 

du genre, l'édition 1913 nous réserve 
la surprise de forts beaux hors-texte 

en couleurs. 

Le prix de cette remarquable publi-
cation restera néanmoins fixé à 1 fr. 50. 

Avis| aux chasseurs. — La 

ijest interdite est gardée dans 

propriétés de M. VUlevieille à 

griasq ; de Mlle Justet à Montury 

et de M. Louis Esclangon à la Cou-

lette et à Combelle. 

Avis. — Mademoiselle OPE, 

corsetière, prévient son aimable 

clientèle qu'elle sera à SISTERON 

tous les premiers jeudis du mois, 

à l'Hôtel Nègre. 

Etude de Me PIERRE BOREL 

Licencié en Droit, Notaire 

à Sisteron (Basses-Alpes) 

PKEMIER AVIS 

En suite de la vente du matériel 

de louage de voitures du sieur Emile 

DONNET, intervenu parle ministère 

du notaire soussigné le vingt-sept oc-

tobre mil-neuf-cent-douze, avis est 

donné aux créanciers ' du dit Emile 

DONNET d'avoir à faire opposition 

en l'étude du notaire soussigné dès 

les dix jours qui suivront la deuxième 

insertion. 
Pour extrait : 

P. BOREL. 

LaBazoge(Sarthe), 8 avril. 1911. Je suis très 

satisfaite des Pilules Suisses qui réussissent très 

bien à guérir la constipation Mme LHMOINB. 

(Slg. leg.) 

Conseils à suivre 
Dans toutes les atlactions des bronches et des 

poumons accompagn ées d'essoufflement d'op-

pression, d'expectoration opiniâtre, la Poudre 
Louis LPgras réussit merveilleusement.En moins 

d'une minute elle calme les crises d'asthme, de 

catarrhe, d'essoufflement, la toux de bronchites 

chroniques les suites de pleurésie et d'inflaenza 
et guérit progressivement. 0ne boité est expédiée 

contre mandat de 2 fr. 10 adressé à Louis Le-

gr«s, 139, Bd Magenta, à Paris. 

LA HERNIE 
Tous les hernieux torturés par les ressorts 

rigides ou déçus par la contention illusoire 

te mauvais bandages, doivent avoir recours 

im appareils sans rassort brevetés de A. 

CUVERIE, les - seuls universellement adop-

tés, comme procurant sans aucune gêne, la 

réduction immédiate et définitive de la 

dangereuse infirmité. 

Ces merveilleux appareils qui ont obtenu 

an Grand Prix à l'Exposition de Londres 

MiS sont les seuls qui procurent la réduc-

tion absolue de l'infirmité. 

Conseils, renseignements et "Traité de la 

Bénie" franco sur demande, A. CLAVERIE, 

234, Faubourg St Martin, Paris. 

A Céder de suite 
pour cause de santé 

Magasin de mercerie, lingerie 

et' bonneterie 

« magasin compte 40 ans d'existence et pos-

sède une clientèle sérieuse. Il est situé au 

centre des affaires. 

Pour renseignements s'adresser 

*u bureau du journal. 

Etude de M" Pierre BOREL, 

LICENCIÉ EX DROIT, NOTAIRE 

à Sisteron (B.-A) 

A VENDRE 
DB QRÉ A- QBâ; 

1° Une jolie petite MAI SON, 

composée de 8 pièces, avec toutes 

commodité?, sise à Mison, hameau 

des Armands. 

2° Une Blâche, même commune, 

quartier de Maugrach. 

Prix à débattre 

Pour tous renseignements et pour 

traiter s'adresser à M 8 BOREL, no-

taire, chargé de la vente. 

Cabinet Dentaire 
E. CASAGRANDE 

Dentiste 

( visible tous les jours ) 

Place de l'Horloge, maison Gastinel, 

a SISTERON (B-A) 

ON DEMANDE à^;Se 

Pascal LIEUTIER, sur la Place. 

Chemins de fer de Paris Lyon-Méditerranée 

L'Hiver à la Cote d'Azur 

Des trains rapides et de luxe composés de 

confortables voitures à bogies desservent 

pendant l'hiver les stations du liitoral. 

Billets d'aller et retour collectas, 2"" et 3m° 

classes, valables jusqu'au 15 Mai 1913 

délivrés, du I e octobre au 15 novembre, aux 

familles d'au moins trois personnes, par les 

gares P.L.M. pour Cassis et toutes gires PLM 

situées au-delà vers Menton. Parcours sim-

ple minimum : 400 kilomètres. (Le coupon 

d'aller n'est valable que du 1« octobre au 15 

novembre 1912 ). 
PRIX : Les deux premières personnes 

paient le plein tarif, la 38 personne bénéficie 

d'une réduction de 50 0|0, la 4« et chacune 

des suivantes d'une réduction de 75 op. 

Arrêts facultatifs 

Demander les billets quatre jours à l'avance 

à la gare de départ. 

NOTA. — Il est également délivré, dans 

les mêmes conditions, dés billets d'aller et 

retour de toutes gares P. L. M. aux stations 

hivernales des chemins de fer du Sud de la 

France ( le Lavandou, Cavalaire, St-Tropez 

etc. ) 

UM PRETRE-' offre défaire oonnaltil 
I gratuitement reoette 
 I infaillible pour 

guérir rapidement et radicalement Eptlepslo, 
Maladies du Système nerveux, Neurasthénie. 
Ecrire à l'Abbe LAtJRET, Cw* d'Ervauviile ( Loiret). 

BIBLIOGRAPHIE 
Vient de paraître 
BtnMM 

Dans la série (In-16 Jésus) du « RYTHME M 

consacrée aux Grandes Figures contem-

poraines des Lettres et des Arts, 

7, Quai Voltaire, PARIS 

H\\ RYNER 
(Ptince des Conteurs) 

Au sommaire de ce numéro spécial : 

Le Prince des Conteurs ; Premières œuvres 

(fragments rarissimes), BANVILLE D'HOSIEL. 

— Un inédit de Han Ryner extrait des Paci-

fiques. — Le Polémiste critique, FLORIAN 

PARMENTIER. — L'Orateur, SIMON-SAVIGNY. 

— Le Théâtre de Han Ryner, M. PRIVÂT. — 

Le Roman, M.-C. POINSOT. — La Philosophie, 

JACQUES FREHEL. — Interview, Curiosité et 

indiscrétions, etc. 
Opinions de Rosny (ainé), Paul Brulat, Ga-

briel Clouzet, Manuel Devaldès, Paul Fort, 

Alexandre Mercereau, Maurice Beaubourg, 

Jules Bois, etc., etc. 

Vient de paraître 

LES PARABOLES CYNIQUES, par 
Han Ryner, chez Eugène Figniè r e et C'8 , édi-
teurs, 7, Rue Corneille, Un vol. in-18 Jésus. 
Prix : 3 fr. 50, 

On se rappelle la bataille qui se livra cet 
été dans le monde des Lettres et se termina 
par l'élection de Han Ryner comme Prince 
des Conteurs. A peine couronné le nouveau 
prince justifie à nouveau et pleinement de son 
litre en nous donnant cette admirable série 

de contes philosophiques : Les Paraboles Cy-
niques. Déji Han Ryner avait prouvé son ta-
lent dans ce genre avec les Voyages de Psycho-
dore. C'est encore Psychodore qui est en scène 
ici et qui (ivre aux hommes sa hante sagesse 
sous la même forme qu'employait Jésus par-
lant à ces disciples. 

1! y a cinquante deux Paraèo/e«. Tiutes ont 
racine dans un fait de la vie, un problème 
qui déconcerte ou inquiète d'abord la pensée. 

$ Quelqups-uns ont reproché aux Voyages 
de l'sycïodore, à tort d'ailleurs, de n'être 
pas assez lumineux dans les symboles qui 
les composent. On ne formulera nas cette 
objection à propos des Paraboles Cyniques. 
Toutesont u i sens d'autant plus facile qu'elles 
s'appuient sur un° réalité expliquée simple-
ment. Et la pensée toujours très haute qui 
classe Han Ryner parmi les premiers philo-
sophes d'aujourd'hui se trouvt) enveloppée 
dans une forme très riche qui fait de lui en 
même t«mps un de nos plus grands écrivains, 

LA VIE HEUREUSE 

Voici venir l'hiver, la saison de la vie mon-

daine, des visites, des réceptions, du fhéâtre, 

des bais, des fêtes. La saison de la mode par 

excellence. 
Voulez-vous pour affronter victorieusement 

l'hiver, connaître les secrets de la Mode pro-

chaine ? La VIE HEUREUSE d'octobre vous 

les révélera. 

Voulez vous savoir quelle toilette, quel cha-

peau, quelle fourrure il faut choisir afin d'ê-

tre véritablement élégante pour le matin, pour 

l'après midi, pour les visites, pour les petits 

diners et les grands diners, chez soi ou au 

restaurant, pour les théâtres, pour les ré-

ceptions, pour le bal, et au besoin pour la 

marche et pour le voyage ? 

Voulez vous connaître la Mode qui convient 

aux femmes d'un certain âge ; aux jeunes 

femmes, aux jeunes filles, aux fillettes, aux 

petites filles ? 

Voulez vous être initiés aux dernières dé-

couvertes de la Mode, avoir sous les yeux les 

fanfreluches à la Mode, "les parures à la 

Mode, les bijoux à la Mode, les coiffures à 

la Mode, ces mille compléments de la toilette 

où se révèle une élégance raffinée ? 

Lisez la VIE HEUREUSE d'octobre, vous 

y trouverez rendus vivants par la photogra-

phie d'art les compositions des meilleurs des-

sinateurs, la gravure eu couleurs, plus de 

cent modè'es rie maîtres de la mode tels que 

Antoine et Hubert, Bongard, Chéruit, Mar-

celle Demay, Doeuillet, Doucet, Drecoll, Fai-

ryland, Lewis, Max, Redferu, Zimmermann. 

Cependant la VIE HEUREUSE d'octobre 

reste la revue d'actualité, de l'art, de la lit-

térature. De curieux articles, d'humoristiques 

dessins, des photographies documentaires sur 

les françaises au Maroc, le miracle salutiste, 

Pierre Loti et Mme Simone en Amérique, 

les chasses du Duc d'Orléans chez la Com-

tesse de Paris, le mois théâtral, par H. L. de 

Péréra, une nouvelle délicatement romanes-

que de Paul Acker, Iss compositions de Bris-

saud.da Strimpl, de Stany, une enquête d'une 

pittoresque actualité sur la Mode aux Salons, 

un charmant concours de photographies mon-

trant la joie des enfants en vacances com-

plètent excellemment ce numéro et font de 

la VIE HEUREUSE d'octobre la revue de la 

vie élégante et artistique. 

Abonnement : Départements, 7 francs ; 

Etranger 9 francs ; le numéro 50 centimes, | 

Bulletin Financier 
HAu début on constate une hésitation qui se 

transforme en lourdeur. 

IJLe 30(0 s'inscrit successivement à 89.77 1|2 

puis à 89 70. 

L'Extérieure et l'Italien se maintiennent 

asses fermes à ai et à 96 90 Le Serbe après 

s'être élevé à 77, fléchit à 75.20. Le Turc 

perd plus d'un point et demi à 79 30. Les 

Fonds russes sont assez résistants. 

Les Etablissement de crédit sont lourds: 

Banque ottomane 630; Crédit Lyonnais 1532; 

Société Générale 817 ; Banque Franco Améri-

caine 508; Ba^codi Roma 111. 

Peu de variations dans le griupe des va-

leurs électriques : Electricité de Paris 910. 

Les valeurs industrielles russes débutent 

en légère reprise, mais fléchissent par la suite; 

Briansk 430 ; Sosnowice 1322 ; Wagons 286. 

Le compartiment cuprifère subit l'ambiance 

générale : le Rio s'inscrit successivement à 

1857 et 1856, 

Les mines d'or sont hésitantes : East Rand 

58.75. 

NOVEL, 

42, rue Notre-Darae-des-Victoires, Paris. 

MESDAMES pour Oouimurm, 

I
irrégularités, Suppressions ou tout 

RETARD DES EPOQUES 
adressez-vous de préférence à un pharmacien qui 
vous indiquera ua produit sérieux et efficace. 

Écrire en confiance LACROIX ph'"-spécialiste, 
Lille (Hprrt), qui vous enverra tous renseignements. 

LE CELEBRE 

RÉGÉNÉRATEUR DES CHEVEUX 

IHeï-vous aes cheveux gris . 
ftveï-vous des pellicules " 
Vos cheveux tombent-ils V 

Si oui, employez 

le ROYAL WINDSOR 
Ce produit par excel-
lence rend aux Che-
veux gris leur cou-
leur et leur beauté 

naturelles, arrête la 
chute des Cheveux 
et fait disparaître 
ies Pellicule Résul-
tats inespéi . Exi-
ger sur les f li ^slett 

mots ROYAL WINDSOR. Chez les Coiffei parfu-
meurs, en flacons et demi-flacons. Envoi , ■ .nco du 
■orospectus sur demande. Entrepôt: 28, Rue d'Enohien, PARIS. 

LESSIVE PHÉNIX 
ne se oend qu'en paquets de 

I, 5 * IO KILOGR. 

500 & 25Ô GRAMMES 

portant la Signature J. PICOT 

Tout produit en sacs toile ou en 
vrac, c'est-à-dire non en paquets 

signés J. PICOT, n'est pas de la 

LESSIVE PHÉNir 

L'Imprimeur-Gérant : Pascal LIEUTIER 

ANGINES - LARYNGITES - GRIPPES 

Influenza, Bronollites, Xuborc ulose, Asthme 

guérison rapide et assurée par le 

PULVEOL 
qui s'emploie en 

Inhalations, Gargarisme, Vaporisations 

EN VENTE DANS TOUTES LES PHARMACIES — 

Epicerie-Droguerie Vve A. TURIN 

Rue de l'Horloge — SISTEKON 

Spécialités de Café, Chocolats et Cacaos 

Mastic pour le greffage ; Cire à cacheter les bouteilles 

Légumes secs ; Morue i™ choix 

Sulfate de fer èt de cuivre ; Farine de lin ; Moutarde 

Parfumerie ; Savons de toilette ; Bois et savon de Panama ; Essences 

Alcool de Menthe ; Liqueurs ; Eau des Carmes 

Teintures. — Peintures — Intirouilke. — Eponges 

Bouillies pour le Sulfatage des Vignes 

Droguerie Vve TURIN, rue de l'Horloge, Sisteron 
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Automobiles, Cycles, 

G EÛT 
HUILE. ESSENCE» 

Motocyclettes. 

STOCK MICHIELIN 

WOCATIO^ prï;x très réduits 

f1 
.A succès 1 de H. Martel 

Rue Droite SISTERON — Basses-Alpes 

NOUVEAUTÉS ! El| 
Demandez chez tous les Libraires 

1* La colle blanche supérieure 

" FIXOL 
»» 

Se fait en 1 grandeur! de flacon» 

0 tr. 9B et 1 fr. 90 

Vient de Paraître 

LA LIVRAISON • 
Un franc-net-] 

livraison ( 

Produits Alimentaires 

L* meilleure des oolles actuell-s \ 
m m PQUB TOQ8 USAGES ° | 

L'encrier breveté S. G. D. G, 
■averukle à mnan oonstant 

Le "PLENUM " 
Se remplit une fois par an I 

4 Modèles - 1 lr. 95 à 14 lr. 

Le plus èoonomlqne et le plus parlait des 
o o encriers aotuollement eu vente, ° » 

MACHETTE & C IE . ÉDITEURS 

Complet en 20 
Livraisons 

Hygiéniques et de Régime 

pour 

DIABÉTIQUES, DYSPEPTIQUES, ALBUMINURIQUES 
et personnes souffrani|de l'BIstomao 

TÉLÉPHONE 44-09 

IRAUD 

HACHE ÏTE 
79,JBd Saint C 

! ARATT LE 

! ET LE 20 

rrrmîrr^^^B^^^r IÏHIII' 

DE LA NATURE o DE U HOMME. 

Plu .s de TOP admirauies Photographies 

|llBRAlRlEH4CHETrEoC'?,7âBdS:Germain-PARIS 

^■BflLBHBBLOHEtfl 

124, Avenue Thiers, LYON 

Jgrdin§& 

Pain mousseline 

Flûtes mousseline 

Biscottes mousseline 

Céréaline au gluten 

Céréaline au Cacao 

Céréaline à la viande de bœuf 

Semoules mousseline de gluten 

Semoules mousselines torréfiées 

Flocons mousseline d'avoihe 

Flocons mousseline d'orge 

Flocons mousseline de lentilles 

Farine mousseline torréfiée 

Farine mousseline de lentilles 

Farine mousseline de haricots verts 

Crème mousseline d'avoinej 

Crème mousseline d'orge 

Crème mousseline de riz 

Crème mousseline de févettes 

jFr: 
nui AN 

*5 
LE NUMÉRO : 

CENTIMES . 

.REMBOURSÉ PAR UNE 

SUPERBE PRIME. 

 POUR UN 

ABONNESSENT D'ESS-i.) 
 DE 3 MOIS 'BON 

à Jardins allasses* 
A u prix cxcepito*n*l4* 1 fr. (Etra n/ 

Adresser ce Coupon avec le mo 
MM. H ACHETTS et Ci«, 79, Bd St-G< 

iGardez'VousHLBH 
I des Bohémiens et des Chemineaux |jS 

I lenrs signes secrets et tracs dévoilés par tm 

Dans son Merveilleux Numéro Spécial 

I ^CHASSEÏÎio 

25 Article» desl*™ spécialistes cynégétique». 
C on Torture et 2 hors-texte en couleurs, 

d'Admirable* tableaux de Chasse 

— 100 dessins et photographie» — 

En vente parfont et chez Hachette et C i( 

ÉSPÉCIMEN^eîrTfr^l 

Petit bananin. — Flocons mousseline haricots et pois verts. — Farine mousseline 

pois verts. — Crène de banane ; Crème mousseline «Radix», au suc de carotte. — 

Crème mousseline de pommes reinettes — Crème mousseline d'Epinards, — Crème mous-

seline de châtaignes. 
Les pains et les flûtes se font sans sel pour albuminuriqu.es 

La Maison F. GIRAUD a obtenu les plus grandes récompen-

ses dans toutes les Expositions où elle a présenté ses produits 

Les demander dans toutes^les bonnes maisons d'Alimentation 

Boulangeries, Epiceries, etc., etc, 

EXIGER L-A. TvIA.R<5»iXJEl 

Seule Maison de vente à Sisteron : 

Epicerie Centrale F. AUDIBERT, rue Droite, 43 

Imprimerie. Administrative & Commerciale 

Pascal LIEUTIER 21, Place de la Mairie, SISTERON, B-A 

Impressions commerciales et Administratives 

TÊTES DE LETTRES — FACTURES — ENVELOPPES — MÉMORANDUMS 

Labeurs - Circulaires - Carrés à Souches - Étiquettes 

LETTRES DE MARIAGE, DE NAISSANCE ET DE DÉCÈS 

CERTIFICATS DE VIE — MANDATS DE PAYEMENTS — CONVOCATIONS 

CARTES D'ADRESSE — CARTES DE VISITE 

JF*x-ix courants. — Affiches do toua formata 

Fournitures Scolaires et de Bureau; 

ENCRES DES MEILLEURES MARQUES 

REGISTRES, COPIES DE LETTRES 

TIMBRES EN CAOUTCHOUC 

Cahiers Écoles - Crayorjs - Gorfirrjes - Çrjcr? à copier 

Le gérant, Vu pour la légalisation de la signature ci-contre Le Maire. 
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